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ÉDITORIAL 

TENIR LE CAP
QUAND TOUT VACILLE

À Bruxelles, l'absence prolongée d'un gouvernement 
de plein exercice a fait peser une pression considérable 
sur les associations. Plusieurs de nos dispositifs 
dépendent de subsides facultatifs : ces financements 
sont essentiels, mais par nature plus fragiles. Leur non-
indexation, dans un contexte d'augmentation des 
coûts, équivaut à une diminution réelle de nos moyens.  

En Wallonie, 2025 a été une année de transition politique 
et administrative. Certaines initiatives du gouvernement 
précédent n'ont pas été reconduites, dont le programme 
« Territoire zéro sans-abri » auquel L'Ilot participait 
activement. Ces ruptures ont eu un impact direct sur notre 
équilibre financier.

Dans un tel contexte, la tentation aurait pu être 
de suspendre nos ambitions, de réduire notre 
horizon, de reporter les transformations nécessaires.  
Nous avons fait le choix inverse. 

Depuis plusieurs années, L'Ilot affirme que l'urgence 
sociale ne peut pas être la seule finalité. Accueillir, 
nourrir, permettre de se laver, de dormir, de se poser, 
reste indispensable... Pour certaines personnes, 
c'est même la première condition pour qu'un lien se 
reconstruise. Mais nous savons aussi que l'accueil ne 
suffit pas. Pour sortir durablement du sans-abrisme,  
il faut rétablir les droits, retrouver une adresse, accéder à 
un logement digne et abordable, s'y installer, puis pouvoir 
s'y maintenir avec un accompagnement adapté.

C'est pourquoi notre plan stratégique repose sur trois 
orientations complémentaires. La première : accélérer 
nos efforts pour développer, capter et créer davantage 
de solutions de logement pérennes. La deuxième : revisiter 
nos pratiques sociales, pour mieux prendre en compte 
les trajectoires réelles et spécifiques des personnes, leur 
rythme, leur parole, leurs droits et leur pouvoir d'agir. 
La troisième : prendre soin des équipes, car il n'y a pas 
d'accompagnement de qualité sans travailleuses et 
travailleurs soutenus, outillés et reconnus.

En 2025, ces orientations ont commencé à prendre forme. 
Nous avons continué à porter l'axe logement à travers 
la cellule Captation et Création de Logements (CCL), 
le Service d’Installation en Logement (SIL), les Services 
d’Accompagnement À Domicile (S.Ac.A.Do.) à Bruxelles 
comme à Charleroi et nos réflexions immobilières sur le 

Parce que la crise ne rend pas 
notre stratégie moins pertinente,  
au contraire : elle la rend  
plus urgente.
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Chères amies et chers amis de L’Ilot,

L’année 2025 aura placé L’Ilot face à une double réalité. En interne, nous avons 
adopté notre plan stratégique pour les cinq années à venir, avec un cap clair : 
continuer à répondre aux besoins immédiats des personnes sans chez-soi, tout 
en concentrant davantage nos forces sur ce qui permet d’en sortir durablement. 
À l’extérieur de l’association, l’incertitude a dominé : sur les financements, sur les 
orientations politiques, sur la continuité de certains projets et, plus largement, sur 
la capacité du secteur social à remplir ses missions dans de bonnes conditions.















La cellule Captation et Création de Logements (CCL) 
développe des solutions de logement abordables, dignes 
et pérennes pour le public sans chez-soi en Région 
bruxelloise. En agissant comme outil sectoriel, elle permet 
à ses 33 services partenaires de s’appuyer sur son expertise 
logement, de bénéficier des solutions de logement trouvées 
ou créées, de son réseau de contacts avec les opérateurs 
immobiliers et de son accompagnement vers l’entrée en 
logement. En 2025, la CCL a permis 30 mises en logement 
via captation, création ou coaching, représentant 41 
personnes ayant pu se poser dans un nouveau logement. 
Elle a aussi accompagné 37 ménages dans le cadre 
du coaching à la recherche d’un logement pérenne. Ce 
service, coordonné par L’Ilot, travaille dans une logique 
résolument sectorielle et partenariale. 

Le projet ISSUE complète cette chaîne en proposant une 
alternative à l’hébergement d’urgence traditionnel : du 
logement individualisé temporaire, dans un cadre plus 
souple, qui offre du répit, de la stabilité et la possibilité 
de travailler l’accès à un logement durable. En 2025, les 
équipes ont accompagné 15 ménages dans ce cadre, dont 
des familles monoparentales, des familles avec enfants, des 
femmes isolées et des hommes isolés. Sur les 17 personnes 
accompagnées après un passage en logement temporaire 
ISSUE, 4 ont pu obtenir un logement pérenne. Ce projet est 
porté par un partenariat entre L’Ilot et le Smes, Diogènes 
asbl, Pierre d’angle asbl et le New Samusocial. 

Le SIL, Service d’Installation en Logement, intervient 
gratuitement au moment décisif de l’emménagement.  
En 2025, 77 services partenaires pouvaient faire appel à lui.  

Il a traité 535 dossiers d’installation en logement et réalisé 
1 059 interventions liées à l’entrée ou au maintien en 
logement : collecte de dons de mobiliers et objets de la vie 
quotidienne, visites du stock, livraisons et déménagements, 
mise à disposition de kits de base, interventions techniques 
dans le logement pour faciliter l’installation des personnes, 
etc. Ce travail très concret permet aux personnes de 
s’approprier plus rapidement leur nouveau lieu de vie 
sans peser sur leur maigre budget et aux équipes sociales 
partenaires de se concentrer sur l’accompagnement 
administratif, budgétaire et psychosocial.

Nos deux services S.Ac.A.Do. enfin, l’un en région 
de Charleroi, l’autre en Région de Bruxelles-Capitale, 
travaillent là où le travail social « s’inverse » : au 
domicile des personnes. En 2025, le service bruxellois 
d’accompagnement à domicile a soutenu 134 ménages 
installés dans un logement pérenne, soit 300 personnes, 
dont 158 enfants, et a réalisé 4 392 rencontres. L’objectif 
n’est pas seulement le maintien en logement, mais surtout 
de permettre aux personnes de s’y stabiliser, d’y retrouver 
des repères, des liens avec un nouveau réseau d’entraide, 
de l’autonomie et du pouvoir d’agir.

Cette chaîne est aussi ce qui fonde notre ambition immobilière 
pour les prochaines années. Pour mettre fin durablement 
au sans-abrisme, il ne suffit pas d’accompagner vers des 
logements qui manquent. Il faut contribuer à en produire, à 
les sécuriser, à les maintenir accessibles, à les inscrire dans 
le temps long. C’est pourquoi L’Ilot poursuit son objectif de 
développer un parc de logements sur lequel l’association 
et ses partenaires pourront garantir des loyers modérés et 
une destination sociale durable.
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GRAND ENTRETIEN 

Famille Hinfray 

Transmettre une part 
de ce que l’on a reçu
Donnant à L'Ilot depuis plusieurs années, François 
Hinfray a progressivement transformé son soutien en 
une réflexion familiale sur la transmission.  
Il nous a parlé de confiance, de professionnalisme, 
d'engagement et de la manière dont une cause peut 
se transmettre d'une génération à l'autre.

Comment avez-vous découvert L'Ilot ?

J'ai suivi l'évolution de l'association et je me souviens 
d'une première visite au centre de jour. Ce qui m'a frappé 
au fil du temps, c'est le développement de L'Ilot  : une 
organisation qui reste fidèle à elle-même tout en se 
transformant, en devenant plus puissante,  
plus professionnelle, plus capable d'agir.

Une association comme L'Ilot ne porte pas seulement un 
rôle social : elle demande aussi beaucoup de gestion, 
de professionnalisme, de compétences financières et 
managériales. C'est ce qui lui permet d'avoir de l'impact.

Qu'est-ce qui vous a donné envie de soutenir 
L'Ilot dans la durée ?

Je suis sensible au fait qu'il faut gérer les conséquences 
immédiates du sans-abrisme. Des personnes se retrouvent 
à la rue, plus nombreuses aujourd'hui qu'hier, et il faut leur 

permettre de survivre au quotidien. Mais j'ai aussi suivi le 
virage stratégique de L'Ilot : aller davantage vers une aide 
en profondeur et dans la durée, pour permettre à des 
personnes de sortir de la situation dans laquelle elles se 
trouvent, plutôt que de seulement les aider au jour le jour.

Ce qui me rassure, c'est la confiance. Les échanges 
avec l'équipe permettent de comprendre les besoins 
de l'association. L'Ilot communique de manière claire et 
transparente sur son impact, sur ses financements, sur ses 
choix. A un moment, on décide de faire confiance. Et cette 
confiance est entretenue par le professionnalisme.

Ce n'est pas à L'Ilot d'être reconnaissant 
envers ses donateurs. Ce sont les donateurs 
qui peuvent être reconnaissants envers 
L'Ilot de leur permettre d'agir utilement.

François Hinfray
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